
LES CLOCHES DE SAINTEON ]FACE

et nous n'p voudrions Pas terminer ce bref

s féliciter l'aimable curé de Saint Claude, q'

de qu'on lui connaît, s'était multiplié pour
encore une fête si belle et si touichante Par E

It la Mese, les plus beaux cantique4s résonnle

lu temple saint; enfin, après un dernier mot

e Lacasse met toute son âmae, on chante le

Pitié mou Di 1eu, c'est pour notie Patrie

Que nous prîins au pied de cet autel.

(slue Dieu e-xaucera les prières des paroissi

'eun venant au secours dle la France, et sot,

Ils le Prompt retour du Père Lacasse.

,vonls le plaisir d'el)gste daus nOS huml'ble

ravail si important et si précieux du 11év.

sautrefois missionnaire dans ce diocèse. c
ette"Hlistoire de l'Ouest-ÇaUadieii veuille biei

xPIressiOn (le notre vive reconnaissance. NilQ~
heureux de confier aux annales de cette proi

ne les écrits qu'il voudra bien n)our enivoyer.
it que la Compagniie de la Baie d'HudsOl di

ales énormes pour des entreprises dont le

Pour le progrè9 du pays n'était pas d'un gu1
;veqi1e cat holiqu,-e de la Rlivière Rouge, sans5

sqlle les faibles aumônes de la Propaga&tioni
't à~ Porter les lumières de I'Jvangile et ave

011 jusqu'au fond du nord et au de 1 1à des mac
ýs sur les bords de l'Océan Pacifique.

'née 182q, on avait ouvert à Sailnt-Bouiface n

sous la direction de deux institutrices, filles

Cier de la compagnie dlu Nord-Ouest- Nées

la Rivière Rouge, elles ai-aient été enVOyées

lcin, chez les R.R. Soeurs de laZ'~
1 Pour v recevoir leur éducation. R evenuesA


